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Le Maroc vient de s�engager ,
en vue de la COP21 et dans le
cadre de son INDC (intended
nationally determined contri-

butions) à réduire ses émissions de
gaz à effet de serre (GEF) de 13 %
d�ici 2030. Et de placer la barre aussi
haute que 32% s�il reçoit un appui fin-
ancier international. Es-ce réaliste et
surtout est-ce réalisable ?

On peut répondre par l�affirmative car
primo, les engagements du Maroc
restent en deçà de ceux des 37 pays
qui ont déjà soumis leur INDC (voir
carte ci-dessous) et secundo, ce pays
a au moins 4 atouts qui jouent en sa
faveur:

1. Les énergies propres (Solaire
puis éolien et, éventuellement,
marémotrice)

Ces sources d�énergie pourront
assurer au fur et à mesure l�indépen-
dance du pays vis-à-vis des énergies
fossiles dont il importe 97% actuelle-
ment. En effet, contrairement à
d�autres pays du Maghreb, le Maroc
ne possède aucun gisement pétrolier
et ne possède que peu de ressources
gazières.. 

Donc, outre les parcs éoliens déjà
existants, le Maroc vient de lancer la
construction de la plus grande cen-
trale solaire à concentration au
monde (avec une capacité de 2000
MW d�ici 2019), et ce, dans le cadre
d�un programme solaire ambitieux
visant, non seulement la satisfaction
de la demande électrique interne,
mais l�exportation de l�électricité hors
frontières.

2. Optimisation des émissions des
GEF dans le secteur des transports

Concernant ce point, le Maroc est en
train de parachever la liaison par
autoroutes des grands centres
économiques du pays. Il pourrait
aussi étendre le réseau ferroviaire à
des grands centres de production
agricole tout en rénovant le parc auto,
en imposant des règles strictes à la
mise en circulation des engins de

transports désuets et en modernisant
le transport en commun (y compris
par chemin de fer entre les grandes
villes).

3. Délocalisation des industries de
transformation vers les sources de
matières premières.

Forte de ses programmes en matière
d�énergies propres, une telle action
pourrait désengorger les villes
côtières, libérer des terrains occupés
par le secteur secondaire au profit du
secteur tertiaire et permettre aux pro-
duits industriels et agroalimentaires
d�être directement expédiés par
chemin de fer vers les ports en vue de
leur exportation.

4. Augmentation de la capacité des
puits des GEF.  

Il s�agit là de réhabiliter la forêt et les
espaces verts qui ont souffert des
sécheresses successives, de coupes

incontrôlées, de pastoralisme et de
compactage.  La forêt et les espaces
verts contribuent non seulement à
rencontrer les engagements quant à
la réduction des GEF (atténuation par
absorption du Co2) mais ils con-
tribuent aussi aux politiques d�adapta-
tion aux impacts des changements
climatiques : Nous avons tous en
mémoire les dernières inondations
qui ont frappé le sud marocain. Ces
catastrophes risquent de devenir la
règle et non l�exception. Et la meilleur
contre-mesure à leur opposer, c�est
d�augmenter l�absorption des précipi-
tations au niveau des bassins ver-
sants. Le reboisement et l�augmenta-
tion des espaces verts pourraient
contribuer à l�infiltration des eaux de
pluie vers la nappe phréatique...
D�une pierre deux coups.

Abderrahman El Fouladi
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Le gouvernement du Québec dévoile son plan d'action pour lutter contre la          
radicalisation menant à la violence et renforcer le vivre-ensemble  

Communiqué: Lutte à la radicalisation 
Québec... 

L a vice-première ministre et 
ministre de la Sécurité publi-
que, Mme Lise Thériault, ainsi 
que la ministre de l'Immigra-

tion, de la Diversité et de l'Inclusion, 
Mme Kathleen Weil, ont présenté, le 10 
juin courant, le Plan d'action gouverne-
mental 2015-2018 La radicalisation au 
Québec : agir, prévenir, détecter et vivre 
ensemble, en présence du maire de 
Montréal, M. Denis Coderre. Le plan 
vise à apporter une réponse concertée 
au phénomène de la radicalisation me-
nant à la violence et prévoit des mesu-
res qui permettront d�assurer la sécurité 
des Québécoises et Québécois et à fa-
voriser la cohésion sociale en matière 
de diversité ethnoculturelle. 

« La radicalisation menant à la violence 
est une préoccupation de première im-
portance pour notre gouvernement. 
C'est un phénomène complexe qui né-
cessite une compréhension approfondie 
et une grande concertation de tous les 
acteurs sociaux pour assurer la sécurité 
des Québécoises et Québécois. Nos 
mesures visent à la fois à enrichir nos 
connaissances et à outiller le personnel 
qui intervient dans le domaine de la sé-
curité publique, de l�enseignement, et de 
la santé et des services sociaux, entre 
autres, afin qu'il puisse agir efficacement 
et au moment opportun », a déclaré la 
ministre Lise Thériault. 

Le plan d�action comprend 59 mesures 
regroupées sous quatre axes d�interven-
tion : agir, prévenir, détecter et vivre 
ensemble. 

Agir 
Les mesures de cet axe visent à permet-
tre au personnel des divers secteurs 
concernés d�intervenir promptement 
lorsqu'une situation l�exige en raison des 
risques pour la sécurité nationale ou la 
sécurité des personnes. 

 

Prévenir 
Les mesures comprises dans cet axe 
permettront notamment aux familles et à 
leurs proches, aux éducateurs et inter-
venants scolaires, aux intervenants du 
réseau de la santé et des services so-
ciaux ainsi qu�aux corps policiers et aux 
intervenants des services correctionnels 
d�être outillés davantage pour reconnaî-
tre les signaux de la radicalisation. 

Afin de comprendre davantage le phé-
nomène, mieux le reconnaître et, ultime-
ment, le contrer plus efficacement, des 
partenariats de recherche seront instau-
rés pour documenter la problématique. 
D�ailleurs, le gouvernement du Québec 
contribuera financièrement à une recher-
che-action en partenariat avec le Collè-
ge de Maisonneuve, dont l�objectif sera 
d�identifier les facteurs de radicalisation 
chez les jeunes qui sont à risque. 

Par ailleurs, une ligne téléphonique sans 
frais (514 687-7141 et 1 877 687-7141), 
soutenue par des ressources multidisci-
plinaires, sera mise en service sur l�en-
semble du territoire québécois, en parte-
nariat avec le Centre de prévention de la 
radicalisation menant à la violence de la 
Ville de Montréal. La contribution du 
gouvernement du Québec pour sa mise 
en �uvre s�élève à un million de dollars. 

Détecter 
Des moyens seront mis en place pour 
permettre au public et aux  intervenants 
de détecter rapidement, de façon préco-
ce, les signes de comportements radi-
caux prônant la violence ainsi que les 
propos haineux et de les signaler aux 
autorités compétentes. Parmi les mesu-
res, mentionnons notamment l�instaura-
tion d�une vigie des médias sociaux. 
Nous souhaitons aussi augmenter la 
capacité de détection et d'anticipation 
des menaces afin d'identifier les person-
nes qui pourraient causer un risque pour 
la sécurité. 

Vivre ensemble 
Bien que la radicalisation soit influencée 
par plusieurs facteurs, elle semble tou-
cher en particulier les jeunes nés au 
Québec de parents immigrants, qui dé-
veloppent un sentiment d�impuissance, 
individuelle ou collective, à l�égard de 
l�exclusion qu'eux et leurs proches vi-
vent dans la société québécoise. 

Par conséquent, il est important de lutter 
contre les préjugés, la discrimination et 
le racisme, de renforcer l�estime de soi, 
le sentiment d�appartenance et la partici-
pation à la société québécoise des per-
sonnes immigrantes et des minorités 
ethnoculturelles. Cet axe du plan d�ac-
tion comporte donc des mesures visant 
notamment la promotion des droits et 
libertés et l�édification d�une société in-
clusive, exempte de préjugés, de discri-
mination et de racisme. 

« Les familles, les parents et les jeunes 
sont au c�ur de nos préoccupations. 
Notre plan, en s'appuyant sur une 
concertation de tous les acteurs des 
milieux concernés, tant au sein du sec-
teur public que de la société civile, aide-
ra à prévenir la radicalisation menant à 
la violence et à renforcer la lutte contre 
les préjugés, la discrimination et le racis-
me. Nous nous devons d'agir pour inter-
venir et informer les personnes touchées 
par ce phénomène nouveau. Nous tra-
vaillerons pour aider nos jeunes, nos 
familles à vivre ensemble dans une so-
ciété moderne, pluraliste et ouverte sur 
le monde », a ajouté la ministre Ka-
thleen Weil. 

Parallèlement, la ministre de la Justice, 
procureure générale et ministre respon-
sable de la Condition féminine, 
Mme Stéphanie Vallée, a déposé ce 
matin à l'Assemblée nationale un projet 
de loi portant sur les propos haineux et 
les règles renforçant la protection des 
personnes. Ce projet comprend des 

dispositions législatives qui, condition-
nellement à son adoption par l�Assem-
blée nationale, permettraient d'assurer 
la protection des personnes et de sanc-
tionner la diffusion de propos haineux ou 
incitant à la violence. Les dispositions 
proposées visent notamment à : 

• lutter contre le mariage forcé; 

• prévenir les crimes basés sur une 
conception de l�honneur; 

• implanter un outil de protection im-
médiate pour les personnes dont la 
sécurité pourrait être menacée; 

• et mieux protéger les élèves dans 
les établissements d�enseignement 
subventionnés. 

  

Le Plan d'action 2015-2018 La radicali-
sation au Québec : agir, prévenir, détec-
ter et vivre ensemble est le résultat du 
travail d'un comité interministériel mis 
sur pied par le premier ministre du Qué-
bec, M. Philippe Couillard, afin de répon-
dre efficacement au phénomène de la 
radicalisation menant à la violence. 
Coordonné par le ministère de l'Immi-
gration, de la Diversité et de l'Inclusion, 
le comité comprend aussi huit ministè-
res, en plus de la Commission des droits 
de la personne et des droits de la jeu-
nesse et du Secrétariat à la condition 
féminine. Les ministères et organismes 
gouvernementaux poursuivront leur en-
gagement dans le but de réaliser les 
mesures qui concernent plus particuliè-
rement leur champ d'expertise. 

Pour prendre connaissance du Plan 
d'action gouvernemental 2015-2018 La 
radicalisation au Québec : agir, prévenir, 
dé tec te r  e t  v iv re  ensemble : 
www.radicalisation.gouv.qc.ca. 

Source : Communiqués du MID 

 



 -  Page 5  -  

Maghreb Canada Express,  N° 06, VOL. XIII, JUIN 2015 . http://www.maghreb-canada.ca - Courriel: info@maghreb-canada.ca)  Tél. : 514  576-9067  

 

Nous louons les Voitures 
(automatiques / manuelles) 

pour l�examen  

Bus 67, 197 et 467 

Canada / Fédéral... 

L e programme Valorisation 
Jeunesse � Place à la re-
lève permet à 600 jeunes, 
plus particulièrement cel-

les et ceux issus de l�immigration et 
des minorités visibles, d�occuper un 
emploi d�été formateur et valorisant. 

Pour une septième année, les em-
ployeurs sont invités à participer et à 
accueillir les jeunes qui ont été sé-
lectionnés par le programme. Près 
de 100 postes restent à pourvoir.  

Ce programme est réalisé en colla-
boration avec Intégration Jeunesse 
du Québec, agissant à titre de man-
dataire, le ministère de l�Immigra-
tion, de la Diversité et de l�Inclusion, 
la Ville de Montréal, le ministère du 
Travail, de l�Emploi et de la Solidari-
té sociale, le ministère de l�Éduca-
tion, de l'Enseignement supérieur, 
de la Recherche et de la Science, le 
Secrétariat à la région métropolitai-
ne et le Forum Jeunesse de l�île de 
Montréal. 

« Place à la relève est une initiative 
qui s'avère souvent déterminante 
pour l'intégration professionnelle 
future de ces jeunes, une expérien-
ce unique qui leur donne l'élan et la 
confiance nécessaires pour faire 
valoir leurs talents. Par ailleurs, la 
participation active des entreprises, 
municipalités, organismes gouver-
nementaux et communautaires au 
projet contribue à bâtir une société 
plus juste et plus ouverte », a souli-
gné la ministre de l�Immigration, de 
la Diversité et de l�Inclusion, 
Mme Kathleen Weil. 

« Le programme permet aux jeunes 
provenant des quartiers défavorisés 
de la région de Montréal de vivre 
une expérience de travail enrichis-
sante. Une telle initiative, représen-

tative des valeurs d�ouverture large-
ment partagées dans la métropole, 
valorise l�apport de ces jeunes issus 
de la diversité ethnoculturelle à la 
collectivité. Je leur souhaite bon 
succès cet été et je salue les organi-
sateurs qui mènent à bien ce projet 
alliant progrès social et inclusion », 
a fait savoir M. Robert Poëti, minis-
tre des Transports et ministre res-
ponsable de la région de Montréal. 

« En plus de favoriser le développe-
ment de l'estime de soi des jeunes, 
Valorisation Jeunesse � Place à la 
relève permet aux participants d�ac-
céder à un premier emploi d�été for-
mateur et valorisant. S�adressant 
principalement à des jeunes qui re-
présentent l�avenir de notre métro-
pole, ce programme est souvent un 
encouragement à la persévérance 
scolaire et un premier pas vers des 
perspectives de carrière  intéressan-
tes », a indiqué M. Dimitrios (Jim) 
Beis, membre du comité exécutif de 
la Ville de Montréal, responsable de 
l�approvisionnement, des sports et 
loisirs ainsi que des communautés 
d�origines diverses. 

Provenant de quatre commissions 
scolaires de Montréal et de quartiers 
défavorisés, les jeunes, âgés en-
tre 16 et 18 ans, ont été sélection-
nés pour leur réussite scolaire et 
leur motivation. Durant sept semai-
nes, ils seront accueillis, conseillés 
et formés dans des entreprises et 
des organismes gouvernemen-
taux et communautaires de diffé-
rents secteurs d�activité, ainsi 
qu'à la Ville de Montréal. Valorisa-
tion Jeunesse � Place à la relève 
est une occasion unique pour ces 
jeunes, car en plus de leur offrir un 
emploi d�été, ce programme leur 
donne une première expérience sur 

le marché du travail, peut faire naî-
tre de nouvelles passions ou carriè-
res et les encourage à poursuivre 
leurs études. 

« Il est primordial pour le FJÎM d�in-
vestir et de soutenir l�intégration en 
emploi des jeunes adultes en leur 
offrant une expérience profession-
nelle déterminante, qui assurera une 
relève diversifiée et mieux préparée 
au monde de l�emploi. Au cours des 
éditions précédentes, nous avons 
pu constater que le programme est 
un véritable tremplin pour les jeunes 
Montréalais et Montréalaises et leur 
permet d�acquérir de nouvelles com-
pétences, de mettre à profit leurs 
habiletés, d�avoir accès à un réseau 
de contacts, mais surtout, d�accroî-
tre leur sentiment de compétence, 
ayant un impact constructif dans la 
poursuite de leurs études » a décla-
ré M. Santiago Risso, président du 
Forum jeunesse de l�île de Montréal. 

« Plus que jamais, il faut soutenir les 
jeunes dans leur avenir ! Les entre-
prises ont tout à gagner en prépa-
rant leur relève. Nous soutenons les 

jeunes et les employeurs dans cette 
expérience enrichissante », a indi-
qué Mme Sylvie Baillargeon, direc-
trice générale de l�organisme Inté-
gration Jeunesse du Québec (IJQ).  

IJQ coordonne depuis quatre ans la 
mise en �uvre de l�ensemble des 
activités de Place à la relève. Cet 
organisme avait été sélectionné par 
le ministère de l�Immigration, de la 
Diversité et de l�Inclusion pour sa 
compréhension du programme et 
son efficacité à mobiliser le secteur 
privé. 

Les entreprises intéressées à parti-
ciper à Place à la relève peuvent 
obtenir plus d�information dans le 
site www.ijq.qc.ca ou communiquer 
avec Intégration Jeunesse du Qué-
bec par téléphone au 514 598-7319 
ou par courriel à valorisationjeunes-
se@ijq.qc.ca. 

 

Source : Communiqués du MIDI 

 

Valorisation Jeunesse � Place à la 
relève 2015 

600 emplois d�été offerts aux jeunes Montréalaises et Montréalais issus de 
la diversité culturelle  

Deux 

adresses  
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D ès 1989, elle s�attaqua à la pro-
motion des produits maghrébins 
sur le marché canadien : 

- Importation et distribution de plus de 500 
produits tunisiens alimentaires et artisa-
naux ; 

- Adaptation de produits de l�Afrique du 
Nord au marché québécois ; 

- Participation aux salons et festivals com-
merciaux et culturels ; 

- Création d�un pôle culturel et commercial 
représentant l�Afrique du Nord au marché 
Jean-Talon. 

Par ailleurs, et grâce à sa formation en 
nutrition (Diplôme en nutrition humaine de 
l�Institut National de Nutrition a Tunis) 
ainsi qu�à son expérience acquise en mi-
lieu de travail en Tunisie (Hopital El Rab-
ta) , Mme Saoussan oeuvra en tant que 
conseillère en nutrition chez l�Olivier 
(Montréal) où elle fut chargée (de 1993 à 
2009) d�élaborer des recettes culinaires 
Santé. 

Forte d�un B.Sc. en biologie obtenu à l�U-
QAM, et dans un souci de renforcer ses 
connaissances professionnelles en natu-
ropathie, Mme Saoussan rejoignit l�Institut 
de Recherche Robert en sciences Naturo-
pathes avec comme objectif l�obtention 
d�un diplôme de naturopathe, et ce, tout 
en continuant de travailler à temps partiel 
pour l�Olivier en tant que conseillère en 
naturopathie. 

Ses efforts et sa persévérance furent ré-
compensés cette année par l�obtention 
haut-la-main de son diplôme en Naturopa-
thie. 

Suite à ce succès, Mme Soussan ouvrit 
un cabinet privé à Montréal où elle combi-

ne différentes approches modernes et 
traditionnelles pour proposer des soins à 
différentes maladies (Arthrose, diabète, 
asthme, mauvaise digestion, acnée, chute 
de cheveux...) 

Parallèlement à ses activités profession-
nelles, Mme Saoussan fut administrateur 
de l�association sportive Les étoiles de 
Montréal (2008-2013) et administrateur de 

l�association des Commerçants des vian-
des Halal au Québec (2002-2012). 

Mme Saoussan est mariée et mère de 5 
enfants; tous étudiants soit à l�université, 
au CEGEP ou au secondaire. 

Immigration ... Félicitations à Mme Saoussen Frikha pour l�obtention 
avec mention de son diplôme de Naturopathe  

Tunisienne d�origine, Mme Saoussen est arrivée au Canada vers la fin des années 1980. 
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J� ai pu le voir, bien après, défiler 
dans les plateaux de télévision 
pour formuler son point de vue 
sur la situation économique de 

la belle province ou sur l�indépendan-
ce du Québec. La toute dernière fois 
que je l�avais croisé c�était dans un 
couloir de l�hôpital Saint- Justine à 
Montréal, accompagné par sa femme, 
le regard toujours bienveillant, et tou-
jours à l�affut contre toute forme de 
faiblesse ou d�impuissance. 

Dès le début de sa carrière, Jacques 
Parizeau s'est dévoué à la cause de 
l�indépendance du Québec, une cau-
se à laquelle il croyait: celle de voir les 
Québécois maitrisant leur avenir. Et 
lorsqu'il s'est fait élire en 1976, il don-
na au gouvernement Lévesque sa 
crédibilité sur les enjeux économi-
ques. Il était généralement caractérisé 
par la volonté de passer à l'action, et 
de provoquer les événements. 

Il avait apporté une grande contribu-
tion à l'économie québécoise avec 
l'édification de la Caisse de dépôt et 
placement du Québec, de la Régie 
des rentes du Québec et de la Socié-
té Générale de financement. En plus 
de son rôle d'influence dans la natio-
nalisation de l'hydroélectricité et de la 
création de la Caisse de dépôt et pla-
cement du Québec, on lui doit notam-
ment l'implantation du Régime d'épar-
gne-actions dans les années 1980, 
parce qu'il voulait que les Québécois 
s'intéressent à leur économie et y in-
vestissent. Il a réussi à injecter aussi 
un nouveau souffle à des PME du 
Québec. 

Comme premier ministre, il s'était en-
gagé à faire un référendum sur l'indé-
pendance du Québec et il l'a fait, avec 
Lucien Bouchard et Mario Dumont, 

dans cette défaite référendaire de 
1995, il a obtenu 49,55 % des voix au 
référendum, volé selon les analystes 
par le gouvernement fédéral. Cette 
désillusion le marquera non seule-
ment en personne, mais aussi la plus 
part des québécois dont une certaine 
frange continue de croire que les tri-
bulations fédérales et une certaine 
population de nouveaux québécois 
fédéralistes continuent de constituer 
un rempart contre la réalisation de ce 
rêve. 

L�espoir d�un pays rêvé par Parizeau 
a toujours été un projet clair et lucide. 
D�autres mouvances souverainistes 
ont été créées suite à l�impulsion de 
Parizeau, on notera Option Nationale 
sous l�égide de Martin Aussant qui 
démissionnera plus tard, et qui main-
tiendra que Jacques Parizeau était 
son enseignant et le restera pour la 
vie. 

Le départ de Jacques Parizeau met 
un terme à la présence des grandes 
personnalités politiques au Québec et 
laisse désormais place à une certaine 
médiocrité qui n�est pas encore capa-
ble d�interpeller l�imaginaire et les re-
vendications des jeunes générations 
en quête d�innovation et de liberté. 
Les revendications des jeunes de-
meurent capitales et ne pas le pren-
dre en compte c�est hypothéquer car-
rément l�avenir. 

 

Par Kamal Benkirane,  

Auteur et éditeur 

 Parizeau le bâtisseur n�est plus Québec...  

Je ne l�avais pas vu gouverner puisque je fais partie de la génération de ceux qui ont 
débarqué au Québec dans la première décennie des années 2000, et pourtant sa 
phrase éternelle résonne encore dans l�imaginaire collectif des québécois issus de 
toutes les origines : « nous avons été vaincus par l�argent et le vote ethnique� ». 

 
 

 

 

 

MARIA HOUEM 
LL.B, LL.M, LL.D (Ph.D.) 

(Avocate / Lawyer) 

• Droit de l�immigration 
• Droit de la famille  

• Droit criminel 
• Expertise en droit marocain 

mariahouemavocate@hotmail.ca 

3333, Chemin Queen-Mary, Bureau 442 Montréal (Qc) H3V 1A2 
Tél: (514) 731- 5858    Fax: (514) 286-8203 

• Problèmes liés à la Protection de la Jeunesse 

L e ministre du Développement 
durable, de l�Environnement et 
de la Lutte contre les change-

ments climatiques, M. David Heurtel, a 
rendu publics le 28 mai dernier les 
résultats de la vente aux enchères 
d�unités d�émission de gaz à effet de 
serre (GES) du 21 mai dernier, tenue 
conjointement avec la Californie. Il 
s�agissait de la troisième vente aux 
enchères conjointe à se tenir depuis la 
liaison des marchés du Québec et de 
la Californie le 1er janvier 2014.  

Au total, 76 931 627 unités de millési-
me présent se sont écoulées à un prix 
de 15,01 $ CA (12,29 $ US) et 10 431 
500 unités de millésime 2018 se sont 
écoulées à un prix de 14,78 $ CA 
(12,10 $ US). La vente a généré des 
revenus bruts de l�ordre de 215 mil-
lions de dollars canadiens pour le 
Québec. Notons que le total des reve-
nus générés par les sept ventes aux 
enchères tenues à ce jour, dont trois 
conjointement avec la Californie, s�élè-
ve à environ 548 millions de dollars. 
La totalité des revenus du marché du 
carbone est versée au Fonds vert 
pour la mise en oeuvre des mesures 
du Plan d�action 2013-2020 sur les 
changements climatiques.  

« Le marché du carbone est le fer de 
lance du Québec dans la lutte contre 
les changements climatiques. En plus 
de favoriser la réduction des émis-
sions de GES, cet outil de fiscalité 
verte favorise la relance et le dévelop-
pement durable de notre économie. 

D�ici 2020, plus de 3,3 milliards de 
dollars seront investis afin de soutenir 
les entreprises, les municipalités et les 
citoyens québécois dans leur transi-
tion vers un monde plus sobre en car-
bone. Ensemble, nous pouvons lutter 
contre les changements climatiques 
afin d�assurer une qualité de vie à nos 
enfants », a affirmé le ministre Heur-
tel.  

Le marché du carbone a connu un 
important développement au cours 
des deux dernières années. Rappe-
lons que le Québec et la Californie ont 
lié leur système respectif le 1er janvier 
2014, créant ainsi le plus grand mar-
ché du carbone en Amérique du Nord. 
En plus de cibler les grands émetteurs 
industriels, le marché du carbone vise, 
depuis le 1er janvier 2015, les distribu-
teurs de carburants et de combusti-
bles fossiles, couvrant ainsi 85 % des 
émissions de GES du Québec. Souli-
gnons également que l�Ontario a ré-
cemment annoncé son intention d�a-
dopter un marché du carbone et de le 
joindre à celui du Québec et de la Ca-
lifornie.  

Le sommaire des résultats de la vente 
aux enchères tenue le 21 mai est 
maintenant disponible sur le site Web 
du Ministère à l�adresse: 

www.mddelcc.gouv.qc.ca/changements/carbone.  

Source : Cabinet du ministre du Déve-
loppement durable, de l�Environne-

ment et de la Lutte contre les change-
ments climatiques. 

 LE MINISTRE HEURTEL REND PUBLICS LES RÉSULTATS 
DE LA TROISIÈME VENTE AUX  ENCHÈRES DU MARCHÉ DU 

CARBONE QUÉBEC-CALIFORNIE  
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 Ramadan au Maroc 

Ramadan est le mois de la révélation du Saint Coran, il invite le fidèle non seulement à obser-
ver le jeune mais aussi à élever sa spiritualité, à se maîtriser par rapport aux passions et aux 
excès de la vie.  

C ette année, le mois de Ra-
madan débutera aux envi-
rons du 18 Juin et se pro-
longera jusqu'au 18 Juillet. 

Force est de reconnaitre que le mois 
de Ramadan n'est pas propice pour 
passer les vacances au Maroc: le 
jeûne avec de longues journées de 
fortes chaleurs, les contraintes socia-
les qui imposent certaines règles de 
conduite tant en matière vestimentai-
re qu'en matière de sortie, comme 
fréquenter les plages et se mettre en 
maillot de bain. 

Les Marocains locaux travaillent pen-
dant le mois de ramadan et préfèrent 
réserver le mois d'après pour pren-
dre des congés, par conséquent ils 
sont moins disponibles pour nos Ma-
rocains du monde. Bien entendu, 
l'ambiance ramadan obéit à d'autres 
rythmes: on s'économise le matin, 
l'après midi est consacré à la prépa-
ration des plats, et le soir après l'iftar 

on se rend à la mosquée pour écou-
ter les prêches et accomplir les priè-
res ''tarawih''. 

Il est évident que le mois sacré du 
Ramadan, synonyme d'activité reli-
gieuse intense, s'avère logiquement 
fatal pour le tourisme. Les cafés et 
les restaurants ferment, les hôtels 
connaissent une grande baisse de 
fréquentation, y compris parmi la 
clientèle européenne qui évite égale-
ment de venir au Maroc pendant le 
Ramadan. Une période où l'activité 
est au ralenti, le dynamisme de l'ac-
cueil et du service prend un coup. 
On estime la baisse de fréquentation 
des hôtels de presque 60% pour les 
touristes marocains et de 44% pour 
les touristes européens. 

Ramadan est le mois de la révélation 
du Saint Coran, il invite le fidèle non 
seulement à observer le jeune mais 
aussi à élever sa spiritualité, à se 
maîtriser par rapport aux passions et 
aux excès de la vie. Jeûner, c'est 
aussi le moyen de ressentir la souf-
france des autres, et doit inciter le 
musulman à la solidarité. Les Maro-
cains du monde qui aiment passer le 
Ramadan au Maroc, le font en toute 
conscience, pour revivre pleinement 
l'ambiance pieuse de ce mois, avec 
ses contraintes et ses moments ma-
gnifiques de communion musulma-
ne. 

Il y'a bien des Marocains du monde 
qui aiment passer le Ramadan en 
famille au Maroc, mais la grande ten-
dance indique que la majorité déca-
lera son départ pour l'après rama-
dan. Le grand pic du retour au Maroc 
est annoncé donc, juste après la fin 
du Ramadan, la dernière semaine du 
mois de Juillet. 

Vous êtes une association à but non 
lucratif et vous voulez faire    

connaître vos activités ? 

Envoyez-nous vos communiqués au plus tard le 27 du mois. 
Nous nous ferons un plaisir de les  publier ! 

C�EST GRATUIT,  PAROLE DE 
MCE ! 

Ramadan 2015/1438 : Entre piété et 
vacances d'été 

Par Hamid Soussany (France) 

L e Centre communautaire 
islamique Al Bayane, situé 
sur le boulevard Saint-
Michel (Coin boulevard 

Rosemont) offre ses services au sein 
de la communauté musulmane et 
maghrébine. Parmi ces services : 

• Différentes activités pour les adul-
tes et ainsi que pour les jeunes; 

• Aide spécial fournis aux jeunes, 
femmes, ainés, spécialistes,  psy-
chologues, médiateurs...; 

• Aide à la résolution des problèmes 
sociaux de type familial et conju-
gal; 

• Aide aux nouveaux immigrés en 
vue de s'intégrer dans la société 
québécoise et canadienne; 

• Dépannage Alimentaire; 

• Aide aux devoirs pour les jeunes 
enfants; 

• Cours d'apprentissage de base et 
de niveau expert de la langue ara-
be pour tous âges; 

• Cours d'apprentissage de langue 
française - espagnole - anglaise. 

Nous sommes aussi à la recherche 
de bénévoles. Pour toute informa-
tion, veuillez communiquer avec M. 
Naim au (438) 877-8389 ou par cour-
riel a l'adresse suivante: 

 cci.al.bayane07@gmail.com 

Appel du Centre Communautaire  
Al Bayane sis au : 5865, Boulevard 
Saint-Michel H1Y 2E3 QC Montréal  

Avis aux voyageurs 
Le Maroc sera à 
l�heure du Rama-
dan à partir du 14 

juin 

Le Dimanche 14 juin, à 3h du matin, 
les Marocains devront reculer leurs 
montres, horloges et Smartphones de 
60 minutes. A 3h, il sera donc 2h.  

Le Maroc revient donc à l�heure de 
Greenwich; soit l�heure de l�hiver, et 
ce, tout au long du mois de ramadan. 

Il reviendra à l�heure de l�été le 19 juil-
let prochain après Aïd El Fitr (fin du 
mois de Ramadan). 

Il est à souligner que durant tout le 
mois de ramadan, le décalage horaire 
entre le Québec  et le Maroc sera de 4 
heures. En clair : Quand il sera minuit 
à Montréal, il sera  4H00 du matin au 
Maroc.. 

Joyeux ramadan à toutes et à tous ! :) 
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 AMMN -  Voir Programme des activités  pour le Ramadan à la Page 22 
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Lors d�une cérémonie organisée
à cette occasion au Musée des
Beaux Arts, M. El Khalfi a
souligné que cette chaîne est à

même de s�ériger en tant que plate-
forme d�échange pour promouvoir le
débat, la compréhension mutuelle, la
tolérance et la lutte contre les préjugés
et les stéréotypes, ajoutant que ce pro-
jet médiatique prometteur reflète une
volonté commune de renforcer les rela-
tions exceptionnelles entre le Maroc et
le Canada.

«Dans un contexte aussi particulier
marqué par de grandes mutations
numériques et par le développement
du rôle de la société civile, le lance-
ment d�une telle chaîne constitue une
réponse aux attentes grandissantes
afin de promouvoir la cohabitation, le
respect de la diversité sociale, cul-
turelle et religieuse, et de renforcer la
contribution de la communauté maro-
caine qui participe pleinement au
développement économique, social et
culturel du Québec en particulier et du
Canada en général», a indiqué le min-
istre, en présence de plusieurs invités
et personnalités marocaines et canadi-
ennes.

Par ailleurs, M. El Khalfi a rappelé que
le Maroc, en tant que «partenaire clé»
pour le Canada dans la région
représente un «modèle» grâce à son
processus de réformes progressives
dans le cadre de la stabilité, sous la
conduite éclairée de Sa Majesté le Roi
Mohammed VI. Un processus, a-t-il
expliqué, qui se base sur la coopéra-
tionmabi entre l�ensemble des institu-
tions nationales à travers le lancement
d�une nouvelle génération de réformes,
dont notamment l�adoption d�une nou-
velle Constitution, la réforme de la jus-
tice, la régionalisation avancée, la
réforme des finances publiques, la con-
solidation de la société civile et la mise
en �uvre d�un plan national pour l�é-
galité.

Il a, en outre, mis l�accent sur la deux-
ième génération de réformes dans le

champ médiatique, notamment l�élabo-
ration d�un projet de code de la presse
prévoyant la suppression des peines
privatives de liberté, l�instauration d�un
mécanisme démocratique et indépen-
dant d�autorégulation à travers le con-
seil national de la presse et la recon-
naissance juridique de la presse
numérique.

De son côté, l�ambassadeur du Maroc
à Ottawa, Mme Nouzha Chekrouni a
salué cette initiative qui se veut une
fenêtre sur la communauté marocaine
au Canada, dont le dynamisme et le
rôle qu�elle joue au sein de la société
canadienne est très considérable,
notant que ce projet permettra égale-
ment de renforcer davantage les excel-
lentes relations maroco-canadiennes.

Dans une allocution lue en son nom,
Mme Chekrouni a indiqué que le lance-
ment de cette chaîne permettra aussi
de garder vivaces les liens solides des
membres de la diaspora marocaine
avec la Mère Patrie et de contribuer à
informer les Marocains du Canada sur
les chantiers d�envergure et les débats
publics et d�actualité dans le Royaume.

Pour sa part, la ministre québécoise de
l�Immigration, de la Diversité et de
l�Inclusion, Kathleen Weil a tenu à louer
ce nouveau projet et à mettre en exer-
gue l�énorme potentiel, le dynamisme
des immigrants marocains ainsi que
leur contribution au développement
socio-économique du Québec.

Pour l�initiateur du projet, Hakam
Hmiddouch (voir discours intégral ci-
contre), cette chaîne TV se veut un
vecteur d�intégration de la commu-
nauté marocaine établie au Canada et
un trait d�union entre la société d�ac-
cueil et la Mère-Patrie, relevant qu�elle
représente un espace de débat, de dia-
logue et d�échange au service de la
diaspora marocaine au Canada et en
Amérique du Nord et une invitation à la
découverte du Royaume et de sa riche
culture à travers une programmation
diversifiée

Source : MAP

Le lancement de la chaîne de télévision «MABI TV» destinée principalement à la communauté maro-
caine établie au Canada est une initiative louable qui va contribuer à la réussite du processus d�inté-
gration des concitoyens marocains résidents dans ce pays, a affirmé, le 29 mai dernier à Montréal, le
ministre marocain de la Communication, porte-parole du gouvernement, Mustapha El Khalfi.

Lancement  de  MABI  TV  à  Montréal
Une  Étoile  est  née

Discours inaugural de M. Hakam Hmiddouch
Président et CEO de Mabi Show MSBC

Excellences; Mesdames et Messieurs les
Ministres; Mesdames et Messieurs les
représentants des corps diplomatiques et
consulaires; Monsieur le Président de la
Communauté séfarade du Québec;
Honorable Assistance; Chers amis.
Quel bonheur de célébrer avec vous ce soir
le lancement de MABI TV, une idée qui a
germé dans mon esprit voilà quelques mois
et qui se concrétise par la volonté, le travail
et l'adhésion de tous ceux qui ont cru à cette
initiative.
MABI TV, c'est d'abord un nouveau vecteur
d'intégration de la communauté marocaine
dans son pays d'accueil. 
Un trait d'union, un média rassembleur, une
manière de célébrer nos ressemblances
et�nos différences. 
En lieu et place du repli identitaire et des
crispations sociales, MABI TV offre un
espace de rencontre, de débat, de dialogue
et d'échange. 
MABI TV est le porte-voix des sans voix. 
Si notre objectif premier est de servir notre
communauté, nous sommes animés par la
volonté de nous ouvrir aux autres com-
posantes de la diversité québécoise, canadi-
enne et américaine.
Nos ambitions sont nord-américaines mais
nos racines sont québécoises.
C'est pour cela que nous avons choisi d'in-
staller nos infrastructures à Montréal.
MABI TV propose un contenu généraliste,
avec une  grille qui reflète également toute la
diversité culturelle de notre communauté
dans ses composantes arabes, berbères et
andalouses, toutes confessions confondues.
Des formats courts, des thématiques var-
iées, une tribune indépendante, avec des
rendez-vous culturels, des magazines de
débat politique, des capsules touristiques,
culinaires, des émissions sociales, finan-
cières et économiques.  
Dans notre première phase, nous allons
assurer une programmation quotidienne en
prime time, de 20 h à 21h sur le canal Ici
Télévision, le canal de la diversité. Nous
allons augmenter progressivement notre
temps d'antenne avec l'ambition de rejoindre
les faisceaux satellitaires. 
Ce projet est l'�uvre d'une équipe jeune et
dynamique, animée par sa détermination et
son professionnalisme. 
MABI TV existe aussi grâce au soutien, aux
encouragements et à la perpétuelle bienveil-

lance de personnalités qui ont cru en nous.
En cette occasion, j'aimerais nommément
remercier les personnes qui nous ont
soutenus, et je compte sur la présence de M.
Le Porte-Parole du Gouvernement du
Royaume du Maroc, pour relayer nos remer-
ciements de l'autre côté de l'océan.
L'équipe de MABI TV remercie particulière-
ment pour leur support:
- M.AbdelIlah Benkiran, Chef du
Gouvernement marocain et les membres de
son cabinet;
M.MustaphaKhalfi, Ministre de la
Communication et Porte-Parole du
Gouvernement et son cabinet d'exception.
Mme Kathleen Weil, Ministre de
l'Immigration de la Diversité et de l'Inclusion
et notre amie chère.
Mme Fatema Marouan, Ministre de
l'Artisanat, de l'Économie Sociale et
Solidaire.
Mme Nouzha Chekrouni, Ambassadeur du
Royaume du Maroc au Canada.
M.Nacer Bourita, Secrétaire Général du
Ministère des Affaires Étrangères et de la
Coopération.
M.Abdellah Boussouf, Secrétaire Général du
Conseil de la Communauté Marocaine à l'É-
tranger.
M.Denis Brott, Fondateur et Directeur
Artistique du Festival de Musique de
Chambre de Montréal.
M.Michael Boer, Président du Festival de
Musique de Chambre de Montréal.
M.SamNorouzi, Vice-Président de Ici
Télévision.
M.Daniel Amar, Vice-Président acquisition
d'entreprise chez Stuart et conseiller poli-
tique
Mme Naima El-Mcherqui, Actrice Marocaine
et grande militante dans les droits d'enfants
au Maroc.
Mme Laila Gouchi, Présidente de
Gouchicom événementiel Inc. et conseillère
spéciale du Président MabiTV
Vos mots d'encouragement ont soufflé un
vent d'optimisme dans nos voiles et nous
voici aujourd'hui bien arrimés et prêt à vous
transporter avec nous à la découverte de qui
nous sommes.
Je vous souhaite une agréable soirée et
merci infiniment pour votre présence parmi
nous ce soir.

Marocains du Monde...

En ondes dès le 22 août
2015 sur la chaîne câblée

ICI et sur le canal 47.1
par voie hertzienne.



- Page 14 -

Maghreb Canada Express, N°06, Vol. XIII,  JUIN 2015   http://www.maghreb-canada.ca   info@maghreb-canada.ca   Tél. (514) 576-9067

Communiqués...
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 Le Maroc consolide ses positions en Afrique 
malgré son absence de l�UA 

Maghreb... 

T els sont les fondamentaux 
de la vision géostratégique 
développée par le Souve-
rain marocain et à laquelle 

adhère aujourd'hui de nombreux pays 
du continent africain qui souhaitent 
désormais établir des liens solides 
avec le Maroc dans le cadre d'un par-
tenariat gagnant-gagnant.  

HUB RÉGIONAL CRÉDIBLE 

Les hauts responsables et opérateurs 
économiques africains sont unanimes 
à affirmer que le Maroc constitue un 
"Hub régional crédible" au carrefour 
des routes commerciales en raison de 
sa large ouverture sur l'espace euro-
péen, mais aussi de sa ferme détermi-
nation à développer ses relations Sud-
Sud.  

Au regard des intenses activités du 
Roi Mohammed VI au Sénégal, en 
Guinée-Bissau, en Côte d'Ivoire et au 
Gabon sur les plans social et humain, 
mais aussi compte tenu de la nature 
des projets lancés et inaugurés et des 
accords conclus, nul ne peut contester 
la totale réussite de ce périple africain 
du Roi du Maroc qui a tenu toutes ses 
promesses ; une tournée africaine du 
Souverain marocain qui reflète sa dé-
termination à construire une coopéra-
tion solidaire avec les pays africains. 

COOPÉRATION SOLIDAIRE 

Cette coopération solidaire s'illustre 

par les projets sociaux et humanitaires 
lancés et inaugurés tels le projet du 
quai de pêche aménagé de Soumbé-
dioune de Dakar, l'inauguration du 
raccordement au réseau national élec-
trique sénégalais des villages de Mas-
sar Teugue et de Yamane Seck, situés 
dans la commune rurale Sakal dans le 
Département de Louga, et la remise 
de dons médicaux au Centre Hospita-
lier Universitaire (CHU) de Fann à Da-
kar au Sénégal, la remise de dons en 
équipements médicaux et en médica-
ments, les déploiements d'une unité 
médicale à l'Hôpital Central "Simao 
Mendes" de Bissau et d'un hôpital mili-
taire de campagne dans cette même 
ville, mais aussi la remise d'équipe-
ments pour le renforcement de la pro-
duction d'eau potable de la capitale 
bissau-guinéenne et l'amélioration de 
l'élevage, du projet de sauvegarde et 
de développement de la Baie de Coco-
dy, à Abidjan, du lancement d'un projet 
du Point de Débarquement Aménagé 
de la pêche artisanale à Grand Lahou 
en Côte d'Ivoire, de la construction par 
le Maroc de 05 centres pour le prise 
en charge des enfants autistes et triso-
miques, la mise en place de 04 unités 
médicales d�hémodialyse et d'un Cen-
tre de Formation Professionnelle dans 
les métiers du transport et de la logisti-
que à Angondjé au Gabon et fait un 
don de 10 tonnes de médicaments et 
de matériel médical, au cours d�une 

visite à l�Ecole d�Application du Service 
de Santé Militaire, à Libreville. 

COOPÉRATION SUD-SUD 

Une coopération également économi-
que Sud-Sud ambitieuse du Maroc qui 
met à mal l'Union Africaine et certaines 
puissances occidentales et qui répond 
parfaitement à la volonté du Roi du 
Maroc d'instaurer la paix, la stabilité 
durable et la prospérité dans le conti-
nent africain.  

Aujourd'hui, avec ces nouvelles visites 
officielles de travail du Roi du Maroc 
dans ces quatre pays africains, nul ne 
peut contester sa politique sage et 
clairvoyante ainsi que sa vision du 
demain pour le développement et la 
prospérité du continent africain. Un 
engagement personnel de Sa Majesté 
le Roi Mohammed VI que l'on constate 
à travers sa ferme volonté de promou-
voir des solutions viables aux multiples 
conflits qui secouent l'Afrique, notam-
ment en Libye et au Mali, et ce, pour 
défendre la paix et la prospérité dans 
ce continent, à combattre le déviation-
nisme et l'extrémisme religieux ainsi 
que terrorisme et la criminalité trans-
nationale ; une visite officielle de tra-
vail dans ces pays qui n'est autre 
qu'un geste renouvelé de la coopéra-
tion solidaire du Maroc avec les pays 
africains et qui souligne que le Maroc 
est un exemple de stabilité politique et 
religieuse dans ce continent soumis à 
de fortes turbulences.  

PANAFRICANISME SOLIDAIRE 

Le Maroc est un promoteur du nou-
veau panafricanisme solidaire. Et de 
ce fait, il se trouve plus proche des 
pays africains malgré le fait qu�il n'est 
pas membre de l�Union Africaine.  

En outre, il est à noter que durant ses 
visites dans ces pays africains, le Roi 
Mohammed VI n'a pas hésité à se pro-
mener, très décontracté et avec un 
service de protection au minima, dans 
les rues, ruelles et marchés et à se 
prêter au jeu de photographies avec 
les membres de la communauté maro-
caine et de la population locale, ravis 

de le rencontrer.  

Par ailleurs, les quatre Chefs d'État 
des payés visités ont unanimement 
rappelé que leurs pays soutenaient de 
manière constante, indéfectible et iné-
branlable la marocanité de son Sahara 
et l'intégrité territoriale du Maroc.  

En conclusion, nul ne peut nier qu'à 
travers ses multiples déplacements et 
initiatives en Afrique, le Souverain ma-
rocain vient de démontrer qu'il existe 
un nouveau chemin de développement 
pour les pays du Sud ; une démonstra-
tion qui fait qu'il est une fierté pour son 
peuple et tout le continent africain grâ-
ce à sa politique clairvoyante et sa 
vision du futur en faveur du développe-
ment et de la prospérité des africains. 

DÉVELOPPEMENT DE L�AFRIQUE 
PAR LES AFRICAINS 

Un chemin qui fait la magistrale dé-
monstration géostratégique de la vi-
sion du Maroc ; une vision qui se veut 
être locomotive performante de déve-
loppement de l'Afrique par l'Afrique et 
pour l'Afrique avec ses propres riches-
ses humaines, agricoles et minières 
pour mettre un terme définitif à cette 
image colonialiste, colportée par cer-
taines parties exploitantes de ce conti-
nent et de ses populations, à savoir un 
continent sous-développé en proie à la 
famine, (...) incapable de se prendre 
seul en mains. 

Farid Mnebhi. 

 

Avec cette nouvelle tournée africaine, la 3ème en trois ans, effectuée du 20 mai au 09 juin 2015 dans      
quatre pays amis de longue date avec le Maroc, le Roi Mohammed VI vient de lancer un message fort aux 
dirigeants et peuples africains : Nul développement économique, social et politique ne pourrait se réaliser 
sans une coopération sincère et dépourvue de tout calcul bassement intéressé et qui ne prendrait pas en 
compte le bien-être des populations locales.   

SM Mohammed VI et le Président du Sénégal M. Macky Sall 

Le Roi du Maroc et le Président 
gabonais M. Ali Bongo Bain de foule en Guinée-Bissau 

Arrivée en Côte d�Ivoire 
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 Notre Petit Village la Terre... 

Souvent quand les abonnés de SFR appellent ce dernier pour un problème quelconque, il 
n�est pas rare qu�ils tombent au bout du fil, sur une voix marocaine qui se présente sous un 
prénom européen.  

É 
videmment les clients ne sont 
pas dupes, car la personne 
qui se présente sous le nom 
d� « Eric » ou de « Charlotte » 

a du mal à masquer son accent. 

En effet, l�opérateur SFR comme son 
homologue Free, ont délocalisé leur 
centre d�appels au Maroc.  

Bien-sûr, c�est une aubaine pour les 
jeunes marocains qui pour la plupart 
trouvent du travail chez ces opéra-
teurs, même si le salaire ne dépasse 
pas en moyenne 300 euros par mois. 

Selon « Le Canard enchaîné » du 6 
mai 2015, « le groupe Altice, qui 
contrôle l�opérateur depuis octobre 
dernier, n�a pas l�intention de rapatrier 
le moindre emploi en France. Il a dé-
bauché, il y a six mois, Michel Rigot, 
en général à la retraite, avec mission 
de construire un centre d�appels à 
Madagascar.  

Cela tombe bien : les autorités de Ta-
nanarive ambitionnent de concurren-
cer les anciennes colonies francopho-

nes sur le marché de la délocalisation 
du numérique et de la téléphonie. Un 
employé casablancais coûte environ 
500 euros par mois à son patron fran-
çais. A Madagascar, c�est moins de 
200 euros; Avec, en bonus, une for-
mation professionnelle dispensée 
pendant plusieurs mois par le gouver-
nement malgache.  

Rien de tel pour faire frétiller le patron 
d�Altice, Patrick Drahi, qui en peu de 
temps s�est fait une réputation d�im-
placable "cost killer". 

Qui est Patrick Drahi ? 
Comme le rapporte « Le Point » du 14 
mars 2014, « Le nom de Patrick Drahi 
n'a jamais été scandé dans les mé-
dias, il n'a jamais fait le buzz sur Inter-
net, on ne peut pas décrire son visa-
ge, il est invisible.  

La célébrité, même durant un quart 
d'heure warholien, Patrick Drahi s'en 
contrefiche. Il a au contraire tout fait - 
jusqu'à cette interview accordée au 
Point - pour se faire oublier et rester 

un entrepreneur anonyme dans la 
foule.  

"Je ne me cache pas, je suis juste 
discret, sourit l'actionnaire principal de 
Numericable. Je ne suis pas le genre 
à faire des conférences de presse 
toutes les cinq minutes. Je préfère 
avancer et grandir dans l'ombre, en 
proposant les meilleurs services à 
mes clients."  

Et il a parfaitement réussi son 
coup... 
Il faut dire que le business de cet 
homme de 50 ans, qui vit entre Genè-
ve, Tel-Aviv et Paris, n'est pas de na-
ture à attiser le feu des projecteurs. Il 
semble difficile de trouver un métier 
moins glamour que le sien : câblo-
opérateur. Patrick Drahi "est" dans la 
tuyauterie et, même s'il s'agit de véhi-
culer jusque dans nos foyers sans 
encombre et le plus vite possible Fa-
cebook,  Youporn, de la série télé ou 
du téléphone en provenance du mon-
de entier, cela reste de la plomberie. 

Juste de la plomberie 
« numérique » 

Qui peut toutefois se révéler plus lu-
crative que SOS dépannage un jour 
férié. "Patrick Drahi a fait son chemin 
dans son coin, explique son ami Jac-
ques Veyrat,  ex-patron de Louis-
Dreyfus. Personne ne l'a vu venir... Il 
a été longtemps le seul à croire au 
câble, en prenant des risques finan-
ciers monstrueux. Petit à petit, il a 
constitué un géant dans une industrie 
aujourd'hui florissante. Il a construit 
l'un des plus beaux succès économi-
ques de ces dernières années. » 

Il faut dire que « Le Point » comme le 
prouve ce passage que j�ai cité plus 
haut, est loin de la vérité, et que M. 
Drahi n�est qu�un mercenaire dans le 
milieu de la téléphonie, et comme l�a 
bien expliqué le numéro du Canard 
cité plus haut, pour faire gagner plus 
d�argent à SFR, « il a jeté son dévolu 
sur une zone franche de la banlieue 
de Tananarive. Il a pour mission d�y 
construire, avec l�aide financière du 
gouvernement malgache, un bâtiment 
pouvant accueillir pas moins d�un mil-
lier de téléopérateurs.  

Évidemment, il n�est pas question d�y 
expatrier du personnel de l�Hexagone. 
Mais deux départements d�outre-mer 
craignent de voir 150 emplois s�envo-
ler : la Réunion et Mayotte, où SFR 
sous-traite les trois quarts des appels 
du Mondial Assistance. » 

Les mercenaires sévissent partout, et 
M. Drahi, n�a que faire des jeunes 
marocains salariés chez SFR, et  qui 
vont se retrouver sur le carreau. En 
effet, l�argent n�a pas d�odeur. 

SFR va quitter le Maroc  

Par Mustapha Bouhaddar 
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 Diam�s" : du Rap à l�Islam Notre Petit Village la Terre... 

D iam�s de son vrai nom 
Mélanie Georgiades a 
sorti récemment un livre 
qui s�intitule « Mélanie, 

française et musulmane » aux Edi-
tions Don quichotte. Ce livre, elle 
avait décidé de l�écrire après l�atten-
tat de Charlie Hebdo pour mettre fin 
aux amalgames, et à la stigmatisa-
tion des musulmans de France dont 
elle fait partie maintenant. 

Comment passe-t-on du Rap à 
l�Islam ? 

Son voile avait fait  l�objet de toutes 
polémiques, mais elle ne s�est ja-
mais expliqué sur le sujet.  

Elle dit que le voile a totalement gué-
ri son c�ur, car aujourd�hui elle se 
sent sur terre, contrairement à l�élec-
tron libre qu�elle était avant. Elle sait 
pourquoi elle est là, et quand on a 
l�amour de Dieu on est comblé. Elle 
dit que si elle avait fini comme la 
chanteuse anglaise Amy Winhouse, 
personne n�aurait dit qu�elle était un 
danger pour les jeunes. Vouloir vivre 
une vie apaisée en quoi est-ce un 
danger ? Prôner la paix et la toléran-
ce, en quoi est-ce un danger ? Si les 
jeunes sont attirés par des destins 
« trash », tant pis pour eux. 

Quand elle était au sommet de sa 
gloire, Diam�s vivait dans la solitude 
et l�angoisse, elle a fait plusieurs 
dépressions, avec un passage dans 
un asile psychiatrique. Le monde 
des paillettes ne lui convenait pas, 
elle en souffrait. En effet, Diam�s a 
vendu plus de 4 millions de disques, 
a fait plus de 50 fois le Zénith, elle a 
acheté une maison à sa mère, et un 
grand appartement pour elle dans un 
quartier huppé de Paris. Apparte-
ment où elle se sentait seule et mal-
heureuse, et puis la descente aux 
enfers. Diam�s était un c�ur qui bat 
mais qui ne sert plus. C�était le 
chaos ! Et puis vint un jour où elle 
était accompagnée de deux copines, 
Charlotte et soussou, la première est 
catholique et l�autre musulmane. 
Sousou a exprimé le désir de faire 
sa prière, et Diam�s a rétorqué qu�el-
le aimerait prier aussi. En fait Diam�s 
a toujours été croyante, mais elle 
n�en faisait pas un axe central de sa 
vie. Elle croyait en un Dieu unique, 
un créateur, mais elle avait du mal à 
se raccrocher à ce Dieu. Avec cette 
copine musulmane, elle s�est pour la 
première fois prosternée et a mis 
son front sur le sol. Elle a fait quel-
que chose qu�on ne fait que pour 

Dieu. Pourtant les grand- parents de 
Diam�s  sont catholiques et elle a été 
élevée dans cette religion, même si 
sa mère ne lui parle jamais de reli-
gion. 

Pourquoi avoir choisi l�Islam ? 
Diam�s a opté pour la religion musul-
mane au début, parce qu�elle sentait 
la spiritualité musulmane, elle est 
présente par le ramadan, par la priè-
re du vendredi où tout le monde se 
rassemble pour prier un Dieu unique. 
Et aussi, dans l�Islam, il n�y a pas de 
sacerdoce comme dans la religion 
catholique. On s�adresse directe-
ment à Dieu sans passer par une 
tierce personne, comme c�est le cas 
de la religion catholique où on passe 
systématiquement par un prêtre. 
Pour en savoir plus sur la religion 
musulmane, Diam�s est partie en 
voyage à l�Ile Maurice, en emportant 
le Coran avec elle. Après avoir lu le 
Coran en entier, Diam�s a eu la révé-
lation, car elle a eu l�intime convic-
tion que Dieu existait. Le choix du 
voile est un choix pour Diam�s, elle 
voulait plus de pudeur, même si le 
port du voile n�est pas obligatoire, 
elle a choisi de le porter, elle se sent 
plus proche de Dieu. Pour elle, sans 
aller par quatre chemins, une fille 
catholique qui se convertit à l�Islam 
suscitera toujours des réflexions du 
style, elle s�est convertie pour deux 
raisons : soit on l�a endoctrinée, soit 
c�est son mari qui l�a forcée. 

En mettant le voile, Diam�s donne 
l�impression à certains qu�elle n�a 
plus de personnalité, car la rappeuse 
dénonçait dans ses textes les pro-
blèmes de la société, et de l�inégali-
té. Alors qu�en réalité sa conversion 
à l�Islam n�a rien changé à sa liberté 
de pensée. 

Diam�s est revenue à l�essentiel grâ-
ce à la religion musulmane, elle a 
perdu tous ses amis d�antan, elle en 
a gardé juste quelques-uns uns. Elle 
a une vie apaisée, une famille qui lui 
est chère et vit en paix avec elle-
même. 

L�attentat de Charlie Hebdo 
Après l�attentat de Charlie Hebdo, 
Mélanie alias Diam�s a pris sa plume 
pour dénoncer les amalgames et la 
stigmatisation des musulmans. Elle 
évoque pour la première fois les at-
tentats. 

Comme elle l�écrit dans son livre cité 
plus haut, c�est elle qui souligne : 
« Comme tout le monde j�ai vécu les 

attentas de plein fouet, je suis derriè-
re mon poste entrain de condamner 
de toutes mes forces ce qui vient de 
se passer. Parce que mine de rien 
tout d�un coup c�était les musulmans 
aussi qui étaient peut-être pointés du 
doigt, je suis musulmane mainte-
nant. » 

Ou encore, évoquant la revendica-
tion de l�attentat au nom de l�Islam 
par les terroristes présumés, elle 
souligne : « ça me dépasse, c�est 
évident pour moi que les terroristes 
sont des brebis égarées, c�est sûr et 
certain, ce n�est pas l�Islam. Nous, 
on est croyant, on lit dans le Saint 
Coran que quiconque tue un inno-
cent, c�est comme s�il a tué l�humani-
té entière. Et puis tout d�un coup, on 
est réduit à quelques fous, quelques 
égarés qui tuent avec violence. » 
Pendant la manifestation pour l�at-
tentat de Charlie Hebdo, Diam�s 
trouve dommage que personne n�ait  
soulevé le problème du blasphème. 
Pour elle, le blasphème n�était pas 
un dessin quelconque, comme tout 
le monde le répète dans les médias. 
Les dessins qui évoquent des posi-
tions sexuelles outrancières du pro-
phète vis à vis de l�Islam, ou d�un 
pape qui sodomise un enfant. Ces 
dessins ont énormément choqué 
Diam�s, elle n�est pas en accord 
avec leurs auteurs, car on peut pas-
ser des messages sans blesser au-
trui, et c�est blessant. Au mettre titre 
qu�il faut défendre, qu�on peut tout 
dire, il faut défendre que quand on 
blesse, il y a des limites. On ne peut 
pas tout dire, si on doit blesser l�au-
tre. 

Le titre de son livre « Mélanie fran-
çaise et musulmane », est un titre 
qu�elle a choisi, mais elle trouve que 
le « et » du titre devient plus compli-
qué. Car ça devient difficile d�être de 
religion musulmane avec les temps 
qui courent. Depuis l�attentat de 
Charles Hebdo, les musulmans doi-
vent faire profil bas. Depuis cet at-
tentat, Diam�s est obligée maintenant 
de prendre des précautions quand 
elle sort. Elle écrit dans son livre : 
« un jour, une dame au centre com-
mercial, lui a dit : "Rentre chez toi". » 
Ce « rentre chez toi » pose un vrai 
débat, car Diam�s est française et 
musulmane, elle n�a pas à choisir. 
Elle s�appelle Mélanie, et elle est 
française. Elle a la foi, elle est mu-
sulmane. Le voile est toujours lourd 
à porter, on parle toujours du regard 

des gens sur le voile. Mais on parle 
rarement de la femme qui le porte, et 
de ce qu�elle ressent au quotidien. 
On nous fait passer pour des gens 
qui sortent de chez eux, brandissant 
presque une pancarte, « regardez, je 
suis musulmane, allez faites place. » 
Ce n�est pas du tout ça, au contraire, 
« chaque jour, je sors de chez moi 
en priant Dieu qu�il ne m�arrive rien, 
en rasant les murs, et en faisant pro-
fil bas.» 

On n�a pas le droit de forcer qui-
conque à croire, la majorité des fem-
mes qui portent le voile en France, 
l�ont fait par choix. Diam�s a plein 
d�amies musulmanes qui ne portent 
pas le voile. Il faut arrêter les amal-
games. 

Les femmes voilées défendent une 
liberté, à savoir la liberté d�être soi-
même, la liberté d�être libre de ses 
choix. Libre de son corps, d�être libre 
d�en faire ce qu�on veut. En quoi 
suis-je indigne, moi Mélanie femme 
voilée, qu�une femme nue dans une 
pub pour un pot de yaourt ? 

Elle, elle aurait le droit d�être toute 
nue, et moi de couvrir mon corps, 
c�est tout ce que je demande. Je ne 
demande rien d�autre. 

« Mélanie, française et musulmane » 
est un livre que je recommande à 
tous ceux qui se posent la question, 
sur ce qui pousse un être quelle que 
soit son origine à se convertir à l�I-
slam, surtout quelqu�un qui jouissait 
d�une vie de star, une vie que Diam�s 
a menée depuis ses 17 ans. 

Cat Stevens et Diam�s ont heureuse-
ment connu l�islam avant de connaî-
tre les musulmans, et c�est tout le 
mal que je souhaite à tous les 
convertis du monde entier. Découvrir 
et se convertir à une religion soi-
même, c�est l�idéal. 

Par Mustapha Bouhaddar 

 

Cat Stevens a quitté le milieu  du show-biz dans les années 70, après une tournée mémorable contre         
l�apartheid à travers les États-Unis en 1977. Il  disait que s�il ne s�était pas converti à l�Islam au bon        
moment, il serait mort d�une overdose de drogue ou d�une dépression. La rappeuse française à l�instar de 
Cat Stevens a quitté le milieu du Rap en pleine gloire. Elle a vendu des milliers de disques à travers   
l�Hexagone, et a rempli les plus grandes salles en France et à l�étranger. 
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 Pages culturelles... 

C ette conférence a porté 
sur les spécificités de 
littérature de consonan-
ce amérindienne sous le 

thème : Textes et contextes amé-
rindiens. 

Ont participé à cette rencontre des 
auteurs de renom : Isabelle St-
Amand auteur du livre ( La crise 
d�Oka en récits), Moe Clark ( poè-
te, conteuse), Véronique Hebert ( 
auteure, femme de théâtre) et Bob 
Bourdon ( conteur traditionnel). 

Lors de cette rencontre, ponctuée 
d�abord par un mot de la responsa-
ble du département littérature et 
cinéma du Conseil des arts de 
Montréal Mme Réjane Bougé, et 
animée par Kamal Benkirane, di-
recteur général de l�Association 
Culturelle Passerelle et Fayrouz 
Fawzi doctorante en sociologie 
littéraire, l�accent a été mis sur les 
spécificités des expressions cultu-
relles et les mouvements de 
contestation qui suscitent de plus 
en plus d�interrogations au sujet 
des cultures autochtones.  

Des questionnements ont été 
abordés portant, entre autres, sur 
les genres littéraires en vogue 
dans cette littérature, sur les dis-
cours sociaux et historiques à tra-
vers lesquels il faudrait compren-
dre la posture des écrivains au-
tochtones du Québec et du Cana-
da, sur l�attitude des auteurs et 
artistes autochtones quant à l�uni-
versalité, ainsi que sur le rôle que 
peut jouer la littérature pour contri-
buer à la transmission des récits 
de génération en génération. 

Pour les �uvres qui ont été fonda-
teurs de cette littérature amérin-
dienne au Québec, mentionnons, 
entre autres, ceux écrits en fran-
çais tels que  

La saga des Béothuks (1996) de 
Bernard Assiniwi et Ourse bleue 
(2007) de Virginia Pésémapéo  
Bordeleau. La jeune auteure in-
nue, Naomi Fontaine, émerge par 
son �uvre (Kuessipan) en 2011 
allant de pair avec l��uvre dénon-
ciateur et revendicateurs d'An An-
tane Kapesh, ces écrits donc té-
moignent avec force des réalités 
autochtones contemporaines et 
militent pour la préservation de 
leur langue et de leur culture.  

Pour Rita Mestokosho par exem-
ple qui a été porte-parole de l�op-
position au projet de détournement 
de la rivière Romaine, la préserva-
tion de la culture va de pair avec 
celle du territoire. Aussi, avec le 
mouvement Idle No More lancé 
dans l'Ouest du Canada par quatre 
femmes : Nina Wilson, Sylvia McA-
dam, Jessica Gordon et Sheelah 
McLean,  certains auteurs y sont 
complètement engagés tels que 
Natasha Kanapé Fontaine. Ce 
mouvement a été déployé en réac-
t i o n  à  l ' a d o p t i o n  p a r 

le gouvernement Harper de la loi 
omnibus C-45 et qui avait entraîné, 
selon les manifestants, la violation 
des traités ancestraux. 

L�apport de la littérature de conso-
nance amérindienne au Québec et 
au Canada a toujours été primor-
dial pour l'enrichissement de l�ima-
ginaire collectif des Amériques. 
Mauricio Gatti, auteur de (La litté-
rature amérindienne au Québec) 
croit que « tant que la littérature 
amérindienne sera en période de 
constitution, elle sera subordonnée 
à d�autres forces telles que la poli-
tique, les revendications territoria-
les, l�ethnicité, et formera un 
champ général de connaissance 
mélangé à l�histoire et l'anthropolo-
gie. 

Dans le projet (Les mille et une 
soirées littéraires) mandaté par 
l�organisme E-Passerelle, il s�agit 
d�organiser des rencontres littérai-
res thématiques qui ont trait aux 
littératures francophones du Qué-
bec ainsi qu�à la littérature québé-
coise. Ces rencontres, qui répon-
dent à un besoin du public mon-
tréalais, ont pour but de faciliter les 
échanges culturels et de favoriser 
l�intégration des écrivains québé-
cois issus de toutes les origines. 

 

Par Kamal Benkirane 

Directeur général de Association 
Culturelle Passerelle 

www.e-passerelle.ca 

L�organisme E-Passerelle, en collaboration avec le Conseil des arts de Montréal, a 
organisé le 21 mai dernier une conférence-débat au Studio Musique du Conseil des 
Arts de Montréal dans le cadre du projet les mille et une soirées littéraires. 

A près six rencontres littérai-
res entreprises dans le 
cadre de notre projet (Les 
mille et une soirées litté-

raires), nous marquons une pause de 
trois mois que nous permettra de fé-
dérer les énergies, tout en considé-
rant que nous reprenons nos activités 
dès le mois de septembre 2015. 

Le projet (Les mille et une soirées 
littéraires) a été inauguré et lancé le 
23 janvier à UNEQ, Maison des écri-
vains du Québec à Montréal, sous la 
présence d�officiels de la culture et 
de la littérature. L�objectif est d�orga-
niser des rencontres littéraires thé-
matiques chaque mois, en interpel-
lant la littérature d�une communauté 
spécifique, et d�explorer les sphères 
de la littérature québécoise en géné-
ral et la littérature de la migrance en 
particulier. Nous avons fait en sorte à 
ce qu�une certaine synergie puisse 
primer dans les rencontres à travers 
les échanges et l�esprit de l�interac-
tion dans un cadre de promotion des 
auteurs et de leur visibilité, et ce 
dans le cadre de la valorisation de 
l�écrit au sein de la francophonie qué-
bécoise. 

Nous tenons à remercier tous nos 
partenaires qui nous ont épaulé jus-
qu�à date pour la concrétisation de ce 
projet, et particulièrement la ministre 
de la culture du Québec, le conseil 
des arts de Montréal, La ville de 
Montréal ainsi que l�apport apprécié 
des bureaux de Mr David Heurtel 
Député de Viau et ministre de l�envi-
ronnement et de bien d�autres dépu-
tés qui nous ont accueilli, le sourire 
aux lèvres et avec une grande géné-
rosité de c�ur. 

Merci aussi à tous nos invités ( au-
teurs, professeurs et consultants) et 
qui se sont prêtés avec beaucoup de 
gentillesse et de bienveillance à ré-
pondre à nos invitations et à être pré-
sents parmi nous. 

Nous vous fixons rendez-vous dès le 
mois de septembre 2015 et vous 
souhaitons une excellente période 
estivale. 

Kamal Benkirane 

 

Ce n�est qu�un 
au-revoir 

5ème soirée des mille et une soirées littéraires de 
E-Passerelle 
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 Pages culturelles... ��Much loved ��de Nabil Ayyouch : Une 
pompette dans un verre 

Par : Kamal Benkirane, Auteur, 
éditeur 

 

U ne crise idéologique et 
existentielle vient de ger-
mer au Maroc du 21 ème-
siècle suite à ce film qui 
crée deux clans : les pour 

et les contre.  

Le ton monte, rien à faire, c�est la dé-
bandade! 

Et au milieu de tout cela, personne n�a 
encore vu le film en entier. 

Le débat prend des dimensions alar-
mantes dans les médias sociaux, cer-
tains comédiens  menacés de mort 
avouent avoir tenté de se suicider, et 
la question de l�éthique transforme 
tout d�un coup les plus délurés en criti-
ques de cinéma, connaisseurs de l�art 
dramatique, protecteurs de l�équation 
civilisationnelle marocaine. 

Difficile de me situer dans ce chariva-
ri.  

On jase d�un cinéaste qui parle de 
prostituées marocaines dans son ca-
nevas le plus cru.  Comme tous, je 

suis interpellé par le langage obscène 
des comédiens. Je me réfère à la blo-
gosphère numérique et je sonde la 
colère des acariâtres, gardiens du 
grand temple. Je lis les articles qui 
foisonnent dans les sites électroni-
ques, et les réactions dans les médias 
sociaux, divisées entre ceux qui hon-
nissent les obscénités émanant de 
ces marocaines, calcinées aux feux 
de la chair et traitées déjà de perfides 
de la patrie,puis ceux et celles qu�on 
nommerait « progressistes » et qui 
réagissent en terme de « référence à 
la modernité ». « Le Maroc a progres-
sé, martèle le père du cinéaste, vous 
devez l�accompagner dans son pro-
grès » L�heure est grave et il y a de 
quoi gerber.  

Je continue ma collecte des opinions 
sur la chose progressiste au Maroc. 
C�est trop, il doit y avoir un lapsus qui 
échappe à ma compréhension, on 
dirait qu�un plan est déjà tracé, qu�une 
vision d�un certain Maroc est déjà 
maintenu, par les crocs, dans les 
rangs des grands rêveurs.  

Certaines questions deviennent 
inévitables.  

Mais que voulait transmettre ce ci-
néaste pour de vrai? A qui s�adressait-
t-il plus précisément? Comment ce 
cinéaste définit-il l�éthique? A-t-il res-
pecté ses engagements en termes 
d�honoraires envers ces comédiens et 
comédiennes? N�aurait-il pas pu abor-
der les bordels de la veille médina ou 
interpeller des veilles peaux ou des 
Barmaids invétérés de la profession, 
au lieu de tendre la perche à ceux et 
celles qui croient que la théorie du 
complot finira par avoir raison des 
valeurs des marocains? 

Les acteurs passent dans la radio 
locale, expriment leur peur, expliquent 
qu�il ne faut pas juger très tôt. Le ci-
néaste est sonné par tant de «  hai-

ne » dit-il, certaines instances civiles 
déclenchent déjà la procédure du re-
cours aux tribunaux contre celui-là 
même qui ne cesse de crier à cor et à 
cri qu�il ne veut que décrire la réalité 
d�une certaine frange de la société. 

Et au milieu de tout cela, personne n�a 
encore vu le film en entier ! 

On tente de m�expliquer, dans un ca-
fé, que je viens tout d�un coup de rater 
le train imminent des analyses percu-
tantes sur la chose progressiste au 
Maroc. Je ne comprends pas encore 
une fois et je me contente d�écouter 
avant de juger. Je remarque que 
nous- notez que je parle des compa-
triotes de consonance marocaine- 
avons les réponses au bout de la lan-
gue, que nous savons tout sur tout, 
qu�il s�agisse du digital, du numérique, 
du nucléaire ou du taux de fécondité 
des scolopendres, nous tranchons 
sans la moindre pudeur, sans sages-
se, que la « Siba » intellectuelle ou 
nous baignons est légitimée puisque 
la Baraka divine est avec nous.  

Ce film qui a eu le mérite de créer non 
seulement des clans fanatisés, a per-
mis de faire émerger aussi une certai-
ne définition de ce que devrait être un 
artiste- un gars qui devrait jouir jus-
qu�à la moelle de sa propre liberté 
d'expression, et encourager aveugle-
ment celle de l�autre artiste aussi. 
Touché par tant de dogmatisme, j�a-
vance mes convictions préliminaires à 
la face de quelques amis. Je main-
tiens que je crois à l'intelligence et 
non à la vulgarité, que je crois à la 
subtilité et non à la crudité, que je 
crois à la liberté d'expression et non à 
la liberté d'exhibition, que je crois à la 
liberté de s'exprimer et non à la liberté 
d'opprimer, que je crois à la noblesse 
de la beauté et non aux raccourcis de 
la facilité! Je me projette vers Tahar 
Benjelloun qui avait écrit beaucoup de 
livres où l'obscénité côtoyait parfois 

l'aridité du style, cela n'avait pas fait 
de lui un génie comparativement à 
Driss Chraibi, qui, en quelques livres, 
tels que « Les boucs », « Vu lu et en-
tendu », «  Naissance à l'aube » etc, 
avait pu démontrer universellement 
l'ampleur de son génie et de son intel-
ligence!  

Mes amis sont surpris. Ils pensaient 
que j�allais même signer la pétition de 
soutien à Ayouch. Ils se regardent 
entre eux sans comprendre. Je termi-
ne mes commentaires en soutenant 
que la définition de l'art ne devrait pas 
forcément se départir de références 
citoyennes, et ne doit pas non plus se 
soumettre aux références d'une cer-
taine nomenclature intellectuelle, 
adepte des clivages Gauche-Droite, et 
d'une certaine hypocrisie sociale qui 
cautionne les religions instantanément 
pour s'en départir aprés lorsque la 
goutte déborde du vase! 

Et finalement j�ai vu le film en      
entier. 

En écoutant les réactions de ceux qui 
viennent de le voir aussi, je ne suis 
pas étonné que les précurseurs des 
thèses « laïques » et « modernistes », 
réagissant au nom du progrès et donc 
de la légitimation des débauches déli-
bérées, le considèrent désormais 
comme un chef d��uvre digne du gé-
nie de Coppola. Quant à moi, en com-
mun des mortels dont l�opinion n�en-
gage que moi, j�en conclus que ce 
n�est qu�un navet, avec un scenario 
faible et une projection de scènes 
sans teneur philosophique ou idéolo-
gique. J�en conclus que Ayyouch a 
réussi inconsciemment un pari : 
celui d�avoir inventé une nouvelle 
stratégie marketing, là où il est 
question de faire son soulard dans 
les médias et auprès du peuple : 
j�ai nommé cette stratégie : une 
pompette dans un verre! 

Un film : «  Much loved » du cinéaste marocain Nabil Ayyouch, un thème traitant de la vie de quatre prosti-
tués, des scènes pornographiques hautement médiatisés après un teaser de quelques minutes, un peuple en 
furie, des médias sociaux au bord de l�aphasie après la visualisation des scènes pornographiques, des fous fu-
rieux revendiquant la pendaison de tout le staff suite à l�atteinte aux valeurs marocaines, et finalement une 
interdiction ad hoc du film dans les écrans par les instances marocaines.  

www.maghreb-canada.ca ou maroc-canada.ca ou maroc-canada.info 
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 Page sportive... 
La FIFA s�enfonce� le Mondial 2010 

devait se tenir au Maroc 

S elon des informations révélées 
par le quotidien britannique le 
Sunday Times, le Maroc avait 
remporté en 2004 le vote pour 

l�attribution du Mondial 2010, mais le 
résultat final, annoncé par Joseph Blat-
ter, avait donné l�Afrique du Sud ga-
gnante. Le résultat avait été biaisé, 
volontairement. 

L'Afrique du Sud n�a donc pas remporté 
l�organisation de la Coupe du monde 
2010 à la régulière� Une semaine 
après la révélation, par le président de 
la Fédération sud-africaine, d'un verse-
ment de 10 millions de dollars à la FIFA 
en 2008, le Sunday Times ajoute un 
nouvel élément à charge. Selon le quo-
tidien, le vote du 15 mai 2004, qui a 
consacré l'Afrique du Sud par 14 voix 
contre 10 pour le Maroc, a été manipu-
lé. Citant un enregistrement en 2009 
d'Ismail Bhamjee, ancien membre du 
comité exécutif de l'instance, le journal 
avance que le Maroc avait remporté le 
vote avec deux voix d'avance sur l'Afri-
que du Sud. 

On se rappelle le dîner du 14 mai de 
Blatter avec le président sud-africain 
d�alors Thabo Mbeki, qui avait fait l�al-
ler-retour Prétoria-Zurich pour ren-
contrer le président de la FIFA. Il était 
reparti pour son pays le lendemain, 
laissant sur place Nelson Mandela, le 
président de la Fédération sud-
africaine de football Danny Jordaan, et 
d�autres personnalités et prix Nobel 
d�Afrique du Sud. 

Si cela se confirme, ce ne serait plus 
un acte de corruption qui serait repro-
ché maintenant à Sepp Blatter, mais à 
un détournement pur et simple de vote, 
par l�annonce de la victoire d�un pays 
qui avait perdu ! 

« J'en ai parlé avec tout le monde, 
nous sommes tous collègues vous sa-
vez� Nous avons vu, qu'en réalité, le 
Maroc avait gagné de deux voix », 
avait déclaré Ismail Bhamjee � avant 
d�ajouter, prudent : «  Mais attention, 
prenez garde je vous prie, il s�agit d�un 

secret ». L'enregistrement avait été 
réalisé dans le cadre d'une enquête du 
Sunday Times, qui affirme l'avoir trans-
mis à la FIFA pour que l'instance puis-
se mener une enquête interne. L�an-
cien responsable de la FIFA a précisé 
que « les urnes qui ont été ouvertes 
dans un local fermé ont été délibéré-
ment mal dépouillées ». Mais plus tard, 
la fameuse règle FIFA des trois « s » 
avait joué : Silence, secret, solidarité� 

Répondant à des questions de journa-
listes, l�ancien président du Comité de 
candidature marocain Saad Kettani a 
confié qu� « on se doutait bien que 
quelque chose se tramait. Les gens qui 
ont voté pour nous se doutaient de 
quelque chose, mais on ne pouvait rien 
faire. Trois présidents de l'Afrique du 
Sud étaient présents à Zurich, dont 
l'emblématique Nelson Mandela. Il y 
donc le volet politique qu'on ne maîtri-
sait pas »� 

La BBC, pour sa part, a également ré-
vélé dimanche 7 juin que Jack Warner 
aurait détourné 10 millions de dollars, 
versé par l�Afrique du Sud à la Fifa pour 
alimenter un programme destiné aux 
caraïbes. Jack Warner, un homme poli-
tique de Trinidad-et-Tobago, était éga-
lement à l�époque président de la 
Concacaf (Confédération de football 
d'Amérique du Nord, d'Amérique cen-
trale et des Caraïbes).  Selon les docu-
ments examinés lors de l'enquête, la 
majeure partie des fonds auraient été 
utilisé par l�ancien vice-président de la 
Fifa pour « rembourser des emprunts 
bancaires personnels, retirer de l�argent 
liquide ou blanchir de l�argent ». 

Par Aziz Boucetta, Panorapost 

Source : http://www.panorapost.com/ 

 

Photo : Sepp Blatter, le président de la 
FIFA, au moment de l'attribution de la 
Coupe du monde 2010 à l'Afrique du 
Sud - 2004 - AFP  

Si cela serait confirmé, la FIFA et son président Blatter auront de très 
sérieux ennuis.  

L� ex star et génie du foot-
ball argentin se porte 
candidat pour la vice-
présidence de la FIFA 

aux côtés du Jordanien Ali bin Al-
Hussein et assure qu�il compte bien 
« laver toute la crasse qui entoure 
cette institution » avant d�ajouter que 
« si le prince Ali gagne, je serai son 
vice-président, et ce ne sera pas une 
bonne nouvelle pour tous car je les 
ferai dégager ».  

Maradona, qui a toujours été très dur 
envers les hautes instances de la FI-
FA, profite de la crise interne du foot-
ball mondial pour pousser sa candida-
ture. L�astre argentin ne veut plus des 
« dinosaures de la FIFA » et a prévu 
de se réunir avec la fédération de 
football argentine afin de proposer un 
nouveau président et de chasser « les 
robots » qui la constituent.  

Maradona continue sa chasse aux 

sorcières en affirmant ne plus vouloir 
des « promoteurs de spectacles » en 
référence aux hauts responsables 
argentins qui régissent les droits de 
télévision.  

Concernant Michel Platini, ancienne 
gloire du football mondial et aussi son 
contemporain sur les terrains, Mara-
dona précise qu�il a « arrangé 187 
matchs,  comme il me l�a dit à Du-
baï », précise-t-il� 187 matchs, très 
exactement. Michel Platini est le pré-
sident de la puissante et richissime 
UEFA et aussi (très) possible candidat 
à la succession de Blatter.  

Maradona n�en finit plus de nous éton-
ner�  

E.M. 

Source : http://www.panorapost.com/ 

Crédit Photo Dr (Source : player.hu) 

Maradona candidat à la vice 
présidence de la FIFA 

« si le prince Ali gagne, je   
serai son vice-président, et  
ce ne sera pas une bonne     
nouvelle pour tous car je les 
ferai dégager ».  
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